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L'évolution des méthodes de
localisation et d'extraction des projectiles de guerre,

PAR

André ENGEL.

(Séance du 15 décembre 1920.)

L'ensemble des sciences médicales, la radiologie en particulier,
ont tout spécialement profité, au cours de la grande guerre, de

l'expérience que leur a valu la présence dans les hôpitaux et dans
les laboratoires d'un matériel humain, hélas si considérable. Et
c'est naturellement dans l'art de la localisation et de l'extraction
des corps étrangers que nous avons pu constater le plus grand pas
en avant.

Privilégié du fait que mon travail y était utile et des plus
intéressants, j'ai eu l'honneur de diriger pendant quatre ans le service
radiologique mobile de la XIVrae région. Roulant d'un centre hospitalier

à un autre, constamment en contact avec des chirurgiens des
plus distingués, il m'a été donné de pouvoir suivre pas à pas le

développement de la radiologie de guerre. Qu'il me soit donc permis
de parler ici des progrès et de l'évolution que j'ai pu constater
dans cette branche de la science.

Si nous reportons nos regards en arrière, nous pouvons nous
rendre compte aujourd'hui combien, dans ce domaine, nos connaissances

d'avant guerre étaient, surtout en pratique, rudimentaires.
Certes la découverte de la radiographie, à elle seule, avait amené

un progrès énorme par rapport au néant antérieur. On pouvait
au moins savoir, grâce à elle — post tenebras lux — dans quelle
région se trouvait un corps étranger, tandis qu'avant l'ère rœntgé-
nienne, seuls les signes cliniques, combien vagues et incertains,
donnaient par-ci, par-là quelques indications à ce sujet.

C'est à la stéréographie que nous devons les premiers résultats
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